
Partie A 
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 donc  la limite en + ∞ de f 1 (x) est 0 et la limite de f  1 (x) en – ∞ est 0. 

Γ 1 admet à l'infini la droite d'équation x = 0 pour asymptote. 
 
b. f 1 est une fonction impaire, il suffit donc d'étudier ses variations sur [0 ; + ∞[. 

f  '1(x) = 
22

2

)1(

2)1(

x

xxx

+
×−+

 = 
22

2

)1(

1

x

x

+
−

 donc f  '1(x) = 
22)1(

)1()1(

x

xx

+
−+

 

x ≥ 0 donc f  '1(x) a le même signe que 1 – x  
1 – x > 0 ⇔ x < 1 d'où le tableau de variations de f 1. 
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Γ 3 en bleu et Γ 1 en noir 
 
d. Soit u(x) = 1 + x 2 alors u'(x) = 2 x 
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2. a. f 3 (x) = 
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 donc la limite en + ∞ de f  3 (x) est + ∞ et la limite en – ∞ de f  3 (x) est – ∞. 

On peut remarquer (mais ce n'est pas demandé) que la droite d'équation y = x est asymptote à C 3 en + ∞ et en – ∞. 
 
b. f 1 est une fonction impaire, il suffit donc d'étudier ses variations sur [0 ; + ∞[. 
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Pour tout x réel, 
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> 0 et x 2 ≥ 0 donc f  '3 (x) est toujours positive (nulle en 0)  

d'où le tableau de variations de f 3. 
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4. Sur [0 ; 1] ; x ≤ x 3 donc f 1 (x) ≤ f 3 (x) donc A = ( )∫ −
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Partie B 

1. a. f 0 (x) = 
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 donc  la limite en + ∞ de f 0 (x) est 0  et la limite de f  0 (x) en – ∞ est 0. 

Γ 0 admet à l'infini la droite d'équation x = 0 pour asymptote. 
 
b. f 0 est une fonction paire, il suffit donc d'étudier ses variations sur [0 ; + ∞[. 
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x ≥ 0 donc f  '1(x) est toujours négative sur [0 ; + ∞ [ (nulle en 0)  d'où le tableau de variations de f 0. 
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2. a. f 0 est une fonction positive sur IR donc a n est la mesure de l'aire limitée par la courbe de f 0, l'axe des abscisses et les droites 
d'équations x = 0 et x = n. 
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f 0 est définie, continue, positive sur IR , n ≤ n + 1 donc  ∫
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 ≥ 0 donc a n + 1 ≥ a n  

la suite (a n ) est croissante. 
 

c. Pour tout réel t , t 2 ≥ 0 donc 1 + t 2 ≥ 1 donc 
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Les fonctions t → 
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d. 1 > 0 donc pour tout réel t : 1 + t 2 ≥ 1 ; pour tout réel t non nul : 
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La suite (a n ) est croissante majorée par 2 donc converge vers une limite L et 0 ≤ L ≤ 2 
 
Partie C 
1. a. H(0) = F[tan (0)] = F(0) = 0 
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or 2 + 2 (x + 1) 2 = 2 x 2 + 4 x + 4 = x 2 + (x + 2) 2 donc k'(x) = 0 

k est donc une fonction constante sur IR + et pour tout x de IR + k(x) = k(0), k(0) = F(1) + F(0) = 
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